
A T L A S
J E U N E S S E

Eurométropole de Strasbourg • 2021







4 ATLAS JEUNESSE -  EUROMETROPOLE DE STRASBOURG -  2021

INTRODUCTION

Dans la suite du #CarrefourJeunesse qui a rassemblé en 2019 près de 200 acteurs de la jeunesse strasbourgeoise, un groupe-projet s’est 
constitué pour accompagner le développement de la connaissance de la jeunesse du territoire. Ce groupe-projet, composé d’acteurs issus 
de différents horizons institutionnels et associatifs, a contribué à définir le cadre d’un outil au service de la connaissance des territoires et des 
réalités sociales : « l’Atlas jeunesse ». 

Cet atlas apporte des informations localisées utiles aux acteurs des politiques publiques territoriales. Il doit permettre d’aider à l’identification 
des enjeux et de contribuer à l’élaboration, à la mise en œuvre et à l’évaluation des politiques ciblées vers la jeunesse.

Cet outil n’a pas vocation à constituer un inventaire exhaustif des informations disponibles mais de donner à voir, selon certaines entrées 
thématiques, les conditions de vie et les facteurs de fragilité auxquels peuvent faire face les jeunes du territoire métropolitain.

Cette première version présente des éléments de connaissance portant sur la démographie, la situation familiale, l’accès au logement, 
l’éducation, l’emploi et les niveaux de vie des jeunes. Il pourra s’enrichir par la suite de thématiques complémentaires : mobilité, accès aux  
services, …

Les indicateurs mobilisés tiennent compte de la diversité de la jeunesse, avec une approche par tranche d’âge différenciée selon les indicateurs :
• les 11- 16 ans (préadolescence / scolarité obligatoire…)
• les 16-25 ans (adolescence et jeunes adultes / études supérieures, entrée dans la vie active…)
• les 25-29 ans (début des dispositifs sociaux pour adultes et fin des dispositifs d’aide et d’accompagnement)

Plusieurs sources de données ont été mobilisées, issues pour la plupart de la statistique publique nationale (Insee, CAF, DGFIP, …) 

Ce socle de données disponibles est amené à s’enrichir au fil des échanges entre partenaires, en fonction des besoins exprimés. 
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ÉLÉMENTS DE MÉTHODE

SOURCES

Le recensement de l’INSEE

Les sources suivantes ont été exploitées :

• les bases du recensement de la population à l’Iris regroupées en 5 thèmes : population, couples-familles-ménages, logement, activité des résidents, 
diplôme et formation ;

• les tableaux détaillés à la commune regroupant des modalités de variables issus du recensement de la population (exemples : population des ménages 
par âge, sexe et modes de cohabitation, population non scolarisée de 15 ans ou plus, âge et diplôme le plus élevé) ;

• le fichier détail individus (pour les Iris d’au moins 200 habitants). Ce fichier regroupe les caractéristiques de chaque personne recensée, celle de son 
ménage, ainsi que celle de sa résidence principale. Il permet l’analyse exploratoire et l’étude d’une sous-catégorie de population selon certains critères.

Pour rappel : 

• depuis 2004, les enquêtes du recensement sont annuelles, de ce fait le calcul des indicateurs mis à disposition prend en compte 5 années d’enquêtes ;
• pour les communes de moins de 10 000 habitants, une enquête exhaustive a lieu tous les 5 ans ;
• pour les communes de 10 000 habitants ou plus, l’enquête est réalisée auprès d’un échantillon de 8% des logements de la commune et ce chaque 

année, ainsi 40% des logements sont enquêtés sur 5 ans.

Les données communales correspondent à l’année N-3 et sont issues des enquêtes des années N-5, N-4, N-3, N-2 et N-1. Elles sont donc relativement 
récentes (la dernière enquête considérée a été réalisée à l’année N-1).
Les informations ainsi collectées sont ramenées à une même date pour toutes les communes afin d’assurer l’égalité de traitements entre elles et d’obtenir 
une bonne fiabilité des données. Les résultats du recensement sont produits à partir des 5 enquêtes annuelles les plus récentes selon le même calendrier 
: populations légales fin décembre, résultats complets en juin suivant (les résultats infracommunaux à l’Iris, étape ultime de la diffusion d’un millésime de 
recensement ne sont disponibles qu’en octobre).

Bien que les résultats soient produits et diffusés chaque année, les évolutions doivent être observées sur des intervalles d’au moins cinq ans afin que les 
échantillons enquêtés soient entièrement distincts. Le calcul des évolutions ne peut se faire qu’au bout d’un cycle complet de 5 années d’enquêtes de façon 
à ce que les comparaisons d’une année de recensement à l’autre n’intègre pas la même année d’enquête.

Les données mobilisées dans le cadre de la production de l’Atlas jeunesse sont issues du millésime 2017 (millésime complet le plus récent livré par l’INSEE). 
Certains indicateurs ont fait l’objet d’une évolution entre 2012 et 2017.

Autres sources : CAF et  FiLoSoFi pour les revenus et pauvreté des ménages
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ÉLÉMENTS DE MÉTHODE

ÉCHELLES GÉOGRAPHIQUES
Pour les représentations cartographiques…
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Selon la disponibilité des données, les indicateurs ont été 
retranscrits sous une forme cartographique selon 3 échelles 
géographiques

• à  la commune : pour les territoires non subdivisés en 
sous-quartiers et de moins de 10 000 habitants;

• au sous-quartier : ce découpage géographique se base 
sur le contour des Iris INSEE (petits quartiers d’environ 
2 500 habitants) et trouve sa cohérence à travers 
les notions d’homogénéité socio-démographique et 
d’identité géographique des quartiers retenus (quartiers 
vécus). Seules les communes de Strasbourg, Bischheim, 
Schiltigheim et Illkirch-Graffenstaden sont concernées 
par cette subdivision en sous-quartiers;

• lorsque les indicateurs mobilisent des données issues 
du Fichier détail individus, seules les communes irisées 
dont les Iris comptent au moins  200 habitants peuvent 
être cartographiées (seuil qui vise le respect de la 
confidentialité des données).
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ÉLÉMENTS DE MÉTHODE

ÉCHELLES GÉOGRAPHIQUES
Pour les tableaux En fonction de la disponibilité des données, les indicateurs 

ont été reportés dans des tableaux accompagnant les 
cartes selon le découpage suivant :

• à la commune 

• au sous-quartier : 26 sous-quartiers pour la commune 
de Strasbourg, 4 pour Bischheim, 7 pour Schiltigheim et 
5 pour Illkirch-Graffenstaden 

• à l’Iris pour les communes non subdivisées en sous-
quartiers mais recensant 10 000 habitants ou plus. Il 
s’agit des communes de Lingolsheim, Hoenheim et 
Ostwald
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ÉLÉMENTS DE MÉTHODE

ÉCHELLES GÉOGRAPHIQUES
Bischheim
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ÉCHELLES GÉOGRAPHIQUES
Hoenheim
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ÉLÉMENTS DE MÉTHODE

ÉCHELLES GÉOGRAPHIQUES
Illkirch-Graffenstaden
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ÉCHELLES GÉOGRAPHIQUES
Lingolsheim
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ÉLÉMENTS DE MÉTHODE

ÉCHELLES GÉOGRAPHIQUES
Ostwald
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ÉCHELLES GÉOGRAPHIQUES
Schiltigheim
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ÉLÉMENTS DE MÉTHODE

ÉCHELLES GÉOGRAPHIQUES
Strasbourg
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DÉMOGRAPHIE

POPULATION DES JEUNES DE 11-24 ANS
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Part des jeunes de 11 à 17 ans et de 18 à 24 ans en 2017
Communes de l’Eurométropole

Près de 100 000 jeunes de 11-24 ans dans le territoire de l’Eurométropole 
de Strasbourg

En 2017, 20% de la population recensée dans l’Eurométropole de Strasbourg 
est âgée de 11 à 24 ans, soit 99 080 jeunes. Pour comparaison, les jeunes de 
11-24 ans représentent 17,5% de la population dans le Bas-Rhin et 17% en 
France métropolitaine. 

Parmi ces 99 080 jeunes, 38 095 sont âgés de 11 à 17 ans et 61 885 de 18 à 
24 ans. Ainsi, les jeunes de 11-17 ans représentent 8% de la population totale 
et les jeunes de 18-24 ans 12,5% de la population. 

A l’échelle communale, la part des jeunes âgés de 11-24 ans est supérieure à 
la moyenne nationale dans quatre communes : Strasbourg (23,5%), Illkirch-
Graffenstaden (18%), Schiltigheim (18%) et Entzheim (18%). 

La commune de Strasbourg regroupe deux tiers des jeunes de 11-24 ans de 
l’Eurométropole (pour 56% de la population totale de l’agglomération). Cette 
surreprésentation de la population jeune dans la ville centre s’explique par 
la présence d’un important pôle d’enseignement supérieur. En tant que ville 
universitaire, la part de la population entre 18 et 24 ans est très importante 
à Strasbourg (16% de la population totale communale), en lien avec les 
migrations pour étude.

A l’échelle des quartiers, les jeunes de 11-17 ans sont nettement surreprésentés 
au Wacken (14% de la population totale), à Neuhof-Cités (13%), à Hautepierre 
(12%), à Cronenbourg Cité Nucléaire (12%) pour Strasbourg, à Quartier 
Nord Ouest et Ecrivains (12%) pour Schiltigheim et à Tiergartel (12%) pour 
Lingolsheim.

En lien avec la typologie du parc de logements, les jeunes de 18-24 ans 
sont fortement présents dans les quartiers Esplanade (33% de la population 
totale), Bouse-Krutenau (31%) et Centre-Ville (30%) à Strasbourg.



20 ATLAS JEUNESSE -  EUROMETROPOLE DE STRASBOURG -  2021

DÉMOGRAPHIE

ÉVOLUTION DE LA POPULATION JEUNE
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Évolution de la population des jeunes de 11 à 17 ans et de 18 à 24 ans (2012-2017)
Communes de l’Eurométropole

Une tendance à la diminution du poids des jeunes dans la 
population totale 

Depuis 2007, la part des jeunes de 15-19 ans et de 20-24 
ans dans la population totale a légèrement diminué dans 
l’Eurométropole. Elle est passée de 7,3% à 6,9% pour les 15-19 
ans et de 9,6% à 8,9% pour les 20-24 ans, suivant ainsi dans 
les grandes lignes les tendances observées au niveau national. 

Sur la période intercensitaire 2012-2017, le nombre de jeunes de 
11-24 ans a augmenté moins vite que la population totale dans 
l’Eurométropole (+1,4% pour les 11-24 ans, contre 3% pour la 
population totale). Cette dynamique est principalement portée 
par les jeunes de 11-17 ans, qui ont une connu une augmentation 
de +2,1% en 5 ans, alors que le nombre de jeunes de 18-24 ans 
a sur la même période diminué (-0,7%).

Dans les communes, les dynamiques démographiques sont 
contrastées. En valeur relative, la baisse du nombre de jeunes 
de 11-17 ans a été particulièrement marquée à Mundolsheim 
(-17%) et celle des 18-24 ans à Blaesheim (-29%). A contrario, le 
nombre de jeunes de 11-17 ans a connu une forte augmentation 
à Lipsheim (+21%). Le plus fort accroissement des jeunes de 18-
24 ans en valeur relative concerne Osthoffen (+44%).
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DÉMOGRAPHIE

ÉVOLUTION DE LA POPULATION JEUNE

Évolution de la population des jeunes de 11 à 17 ans et de 18 à 24 ans (2012-2017)
Quartiers de Strasbourg
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Évolution de la population des jeunes de 11 à 17 ans et de 18 à 24 ans (2012-2017)
Quartiers et IRIS* des communes de plus de 10 000 habitants
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FAMILLES - MÉNAGES

SITUATION FAMILIALE

Jeunes de 11 à 24 ans selon leur situation familiale sur le territoire (%) en 2017
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Jeunes autonomes dans leur logement selon la tranche d’âge et le sexe dans la population (%) en 2017

Avant 25 ans, la jeunesse reflète une forte diversité de situations

En 2017, 96% des jeunes de 11-17 ans vivent chez leurs parents dans l’Eurométropole de Strasbourg (données disponibles pour les 13 communes « irisées » de l’agglomération). 

Entre 18 et 24 ans, ce taux est de 34%. A titre de comparaison, la part de jeunes de 18-24 ans vivant chez leurs parents est de 51% dans le Bas-Rhin. Cet écart est à mettre en relation 
avec la présence du pôle universitaire qui attire de nombreux jeunes s’installant sur le territoire pour leurs études.

A l’instar des tendances habituelles, les jeunes femmes sont plus souvent autonomes que les jeunes hommes. 70% des femmes de 18 à 24 ans ont soit pris leur indépendance vis-
à-vis de leurs parents, soit sont arrivées sur le territoire et sont déjà dans un parcours résidentiel de location ou d’accès à la propriété, contre 60% des hommes de la même tranche 
d’âge.
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FAMILLES - MÉNAGES

JEUNES VIVANT AU SEIN D’UNE FAMILLE MONOPARENTALE
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Une part importante de jeunes de 11 à 17 ans vivent au sein d’une famille monoparentale

En 2017, près de 3 jeunes de 11-17 ans sur 10 vivent au sein d’une famille monoparentale, soit 
9 600 jeunes (données disponibles pour les 13 communes « irisées » de l’agglomération). 
Ce ratio est supérieur de 7 points à la moyenne départementale.

Dans les communes, la part de jeunes de 11-17 ans vivant au sein d’une famille monoparentale 
varie de 15% pour Mundolsheim à 33% pour Bischheim.

A l’échelle infracommunale, plus de la moitié des jeunes de 11-17 ans vivent au sein d’une 
famille monoparentale dans les quartiers Port du Rhin (61%) et Musau (50%) à Strasbourg 
et Libermann (58%) à Illkirch-Graffenstaden.

Jeunes de 11 à 17 ans vivant dans une famille monoparentale en 2017
Communes «Irisées»

En France, la part de familles monoparentales est passée de 9,4% à 24 % 
de l’ensemble des familles entre 1975 et 2017, selon l’Insee. 

La progression de la monoparentalité est principalement la conséquence de 
l’augmentation des ruptures de couples qu’ils soient mariés ou non. Choisi ou subi, 
ce mode de vie pose des difficultés d’organisation et entraîne une baisse notable de 
niveau de vie. Il constitue l’une des premières causes de pauvreté. Le niveau de vie 
moyen par personne au sein des familles monoparentales est inférieur d’un tiers à la 
moyenne des autres familles.

Les familles monoparentales ne constituent cependant pas une problématique en soi. 
Elles ne rencontrent pas forcément de difficultés. Toutefois, la monoparentalité accroît 
les risques de fragilité. La monoparentalité accentue les difficultés plutôt qu’elle ne les 
crée.
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FAMILLES - MÉNAGES

JEUNES VIVANT AU SEIN D’UNE FAMILLE MONOPARENTALE

Jeunes de 11 à 17 ans vivant dans une famille monoparentale en 2017
Quartiers de Strasbourg
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Jeunes de 11 à 17 ans vivant dans une famille monoparentale en 2017
Quartiers et IRIS* des communes de plus de 10 000 habitants
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FAMILLES - MÉNAGES

JEUNES ADULTES VIVANT CHEZ LEURS PARENTS
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A partir de 18 ans, une part importante des jeunes a quitté le foyer familial

En 2017, 35% des jeunes de 18-24 ans ans vivent encore chez leurs parents dans 
l’Eurométropole de Strasbourg (données disponibles pour les 13 communes « irisées » de 
l’agglomération). Cette moyenne cache toutefois des disparités fortes entre les communes. 
A Strasbourg, en lien avec la forte présence d’étudiants, seuls 28% des jeunes de 18-24 ans 
vivent encore chez leurs parents. Dans les autres communes de l’agglomération, cette part 
varie de 38% pour Illkirch-Graffenstaden à 89% pour la Wantzenau.

En lien avec l’avancée en âge, la part de jeunes de 25-29 ans vivant chez leurs parents n’est 
plus que de 14% au sein de l’Eurométropole. A l’échelle des communes pour lesquelles 
l’information est disponible, la part de jeunes de 25 à 29 ans vivant chez leurs parents varie 
de 12% pour Strasbourg à 37% pour la Wantzenau.

Dans certains quartiers de l’agglomération, la part de jeunes de 25-29 ans vivant encore 
chez leurs parents dépasse 40% de la population de cette tranche d’âge : Ried-Sud à 
Hoenheim (53%), Est-Marais à Schiltigheim (42%) et Elsau à Strasbourg (41%).

Jeunes de 18 à 24 ans et de 25 à 29 ans vivant chez leurs parents en 2017
Communes «Irisées»

               L’accès à un logement à soi, au même titre que l’accès à l’autonomie financière, est l’un des critères les plus fréquemment retenus pour approcher la question de 
l’entrée dans la vie adulte. La très grande majorité des jeunes résident chez leurs parents jusqu’à 18 ans. Au-delà, la question du départ du domicile parental se pose soit 

dans le cadre d’une entrée dans le monde du travail pour les jeunes ayant suivi un cursus d’études plus court, soit dans le cadre d’une poursuite d’études. La distance séparant le 
lieu du domicile parental de celui de l’emploi ou des études est, lorsque celle-ci devient trop grande, un facteur quasi obligatoire de décohabitation juvénile.

L’âge médian auquel le jeune a tendance à quitter le foyer familial a très peu changé depuis de nombreuses années (autour de 23 ans au niveau national). Toutefois, l’hébergement 
est plus souvent financé par les parents, l’indépendance financière est plus tardive et l’arrivée du premier enfant repoussée. Pour les jeunes, l’un des moments phares de vulnérabilité 
est souvent celui du départ du domicile parental associé à la prise d’autonomie financière. La possibilité de se loger ou non à un coût raisonnable, le caractère précaire ou non des 
emplois auxquels les jeunes actifs accèdent, la possibilité ou non d’un soutien financier par la famille sont autant de modalités susceptibles d’interférer sur le risque de vulnérabilité. 

Dans les quartiers populaires, les jeunes, particulièrement les hommes, rencontrent plus de difficultés à quitter le domicile parental. Deux facteurs particulièrement présents dans 
ces territoires freinent l’émancipation économique et résidentielle : le fort chômage des jeunes et le faible niveau de qualification (les deux étant correlés). Les cohabitations entre 
grands enfants et parents sont ainsi de plus en plus fréquentes dans les quartiers d’habitat social et sont bien souvent subies et non choisies.

               L
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FAMILLES - MÉNAGES

JEUNES ADULTES VIVANT CHEZ LEURS PARENTS

Jeunes de 18 à 24 ans et de 25 à 29 ans vivant chez leurs parents en 2017
Communes de Strasbourg
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Jeunes de 18 à 24 ans et de 25 à 29 ans vivant chez leurs parents en 2017
Quartiers et IRIS* des communes de plus de 10 000 habitants
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FAMILLES - MÉNAGES

PARENTALITÉ PRÉCOCE
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Parmi les jeunes filles, certaines sont mères

En 2017, 4% des jeunes femmes de 16-24 ans ont au moins un enfant à charge dans 
l’Eurométropole, contre 5% pour le département du Bas-Rhin (données disponibles pour 
les 13 communes « irisées » de l’agglomération).

Dans les communes, la part de jeunes femmes de 16-24 ans ayant au moins un enfant à 
charge varie de 1,5% à Eckbolsheim à 9,5% à Ostwald.

Dans certains quartiers de l’agglomération, la part de jeunes mères de 16-24 ans est trois 
fois supérieure à la moyenne eurométropolitaine : Musau à Strasbourg (19%), Libermann 
à Illkirch-Graffenstaden (17%), Guirbaden à Bischheim (17%), Wihrel à Ostwald (15%), 
Neuhof-Cités et Port-du-Rhin à Strasbourg (14%).

Femmes de 16 à 24 ans avec au moins un enfant à charge en 2017
Communes «Irisées»

En France métropolitaine, les femmes ont en moyenne aujourd’hui leur premier enfant à 28 ans, soit quatre ans plus tard qu’à la fin des années 1960.

En milieu urbain, les jeunes des quartiers populaires sont plus souvent parents que ceux résidant dans le reste de l’agglomération. Cette problématique concerne plus souvent les 
jeunes femmes que les jeunes hommes : à âge identique, les premières sont trois fois plus souvent parents que les seconds. Ceci tient, pour l’essentiel, à une mise en couple en 
moyenne plus précoce pour les jeunes femmes. 

Mises en couples précoces, maternités précoces, … constituent parfois, en particulier pour des jeunes femmes de milieux très modestes, une manière particulière d’entrer dans un 
statut d’adulte susceptible de leur octroyer une forme de reconnaissance sociale.

Cette situation peut se repercuter sur leur statut d’activité. Faute de possibilité d’accueil pour leurs enfants, certaines jeunes femmes se retirent du marché du travail et sacrifient 
une part de leur autonomie.
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FAMILLES - MÉNAGES

PARENTALITÉ PRÉCOCE

Femmes de 16 à 24 ans avec au moins un enfant à charge en 2017
Communes de Strasbourg
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Femmes de 16 à 24 ans avec au moins un enfant à charge en 2017
Quartiers et IRIS* des communes de plus de 10 000 habitants
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ÉDUCATION

SCOLARISATION DES JEUNES
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Jeunes scolarisés de 15-17 ans et 18-24 ans en 2017
Communes de l’Eurometropole

Le poids important des jeunes scolarisés

En 2017, 95% de la population âgée de 15 à 17 ans de l’Eurométropole de Strasbourg 
est scolarisée, soit environ 15 500 jeunes. Cette proportion est légèrement inférieure 
aux moyennes départementale et nationale. Parmi les jeunes de 15 à 17 ans, ce 
sont près de 900 jeunes qui ne sont pas scolarisés.  Dans les communes la part 
des jeunes âgés de 15 à 17 ans scolarisés varie de 91% pour Ostwald à 100% pour 
Blaesheim, Hangenbieten, Kolbsheim, Oberschaeffolsheim et Osthoffen. 
Dans certains quartiers de l’agglomération, plus d’1 jeune de 15-17 ans sur 8 n’est 
plus scolarisé : Neuhof-Cités (14%) et Port du Rhin (13%) à Strasbourg, Quartiers 
Nord Ouest et Ecrivains à Schiltigheim (13%), Tanneries à Lingolsheim (15%), Wihrel 
à Ostwald (16%).

Après 18 ans, le taux de scolarisation baisse avec l’âge. En 2017, 68% de la population 
âgée 18 à 24 ans est scolarisée, soit environ 42 000 jeunes. Du fait de la présence 
du pôle universitaire, cette proportion est nettement supérieure aux moyennes 
départementale (56%) et nationale (52%).
Dans les communes, la part des jeunes de 18 à 24 ans scolarisés varie de 44% pour 
Eckbolsheim à 74% pour Strasbourg. À l’échelle infracommunale, la part des jeunes 
de 18 à 24 ans scolarisés est particulièrement faible au Hohberg (38%) et à Neuhof-
Cités à Strasbourg (33%), Quartiers Nord Ouest et Ecrivains à Schiltigheim (38%).

La jeunesse a bénéficié de l’allongement des durées de scolarisation des années soixante au milieu 
des années quatre-vingt-dix. Les taux de scolarisation ont ainsi progressé à tous les âges, d’abord dans 

le secondaire, puis dans l’enseignement supérieur. Contrairement à certaines idées reçues, le niveau des jeunes 
ne cesse de s’élever. 

Il n’en demeure pas moins que la jeunesse se présente sous des jours très divers. Entre 15 et 25 ans, les situations sont contrastées. À 19 ans, un tiers des jeunes n’est plus 
scolarisé. Le plus souvent, ils exercent un emploi, rarement durable, ou sont au chômage. Certains ont déjà connu le monde du travail via l’apprentissage. À 20 ans, environ 40 
% d’une génération se trouve à l’université. À 23 ans, un jeune sur cinq est encore scolarisé dans le supérieur. Les études longues sont donc loin d’être généralisées. La non 
scolarisation est davantage marquée chez les hommes que les femmes. Le rapport à l’école dépend pour une bonne part du milieu social d’origine. À 18 ans, 9 % des enfants 
d’ouvriers sont à l’université, contre 45 % des enfants de cadres (source: Observatoire des inégalités). 

Les jeunes résidants les quartiers prioritaires de la ville sont par ailleurs moins souvent scolarisés que les autres. Ils accèdent moins souvent aux études post-baccalauréat, et 
surtout aux études de haut niveau. Les effets de découragement, le sentiment d’inutilité du diplôme pour accéder à l’emploi expliquent sans doute pour partie cette situation. 
Moins formés, leurs chances pour prendre leur indépendance vis-à-vis de leur famille et de s’autonomiser en sont réduites.
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Jeunes scolarisés de 15-17 ans et 18-24 ans en 2017
Quartiers de Strasbourg
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Jeunes scolarisés de 15-17 ans et 18-24 ans en 2017
Quartiers et IRIS* des communes de plus de 10 000 habitants
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Évolution des jeunes de 18 à 24 ans non scolarisés et sans diplôme (2012-2017)
Communes «Irisées»

Au moins 3 800 sortants précoces du système scolaire dans l’Eurométropole de 
Strasbourg

Les sortants précoces du système scolaire représentent 6,5% des jeunes de 18-24 
ans de l’Eurométropole (donnée disponible uniquement pour les 13 communes « 
irisées »). Pour comparaison, ils représentent 7,5% de la population de 18-24 ans 
du Bas-Rhin. Entre 2012 et 2017, la part de sortants précoces du système scolaire 
a diminué du 2 points, suivant les tendances observées aux niveaux départemental 
et national.

Dans les communes, la part des sortants précoces du système scolaire varie de 1% 
pour la Wantzenau à 13% pour Schiltigheim (370 jeunes). À Strasbourg, 6% des 
jeunes de 18-24 ans sont concernés, soit 2 630 jeunes. 

Dans certains quartiers de l’agglomération, ce ratio est plus de 5 fois supérieur à 
la moyenne eurométropolitaine : Neuhof-Cités (34%), Cité de l’Ill (24%), Elsau 
(22%), Cronenbourg - Cité Nucléaire (20%), à Strasbourg, Quartiers Ouest (20%) à 
Schiltigheim.

L’indicateur sur les sortants précoces du système scolaire mesure la part des jeunes âgés de 18 à 24 ans qui sont en dehors de tout système de formation et qui sont 
peu ou pas diplômés (au plus le diplôme national du brevet). Cet indicateur, associé à l’objectif de réduire l’échec scolaire, fait partie des indicateurs de la stratégie de 

l’Union européenne en faveur de la croissance et de l’emploi : l’objectif de l’Union est d’avoir moins de 10 % de sorties précoces. 

Cet indicateur permet également d’approcher les situations de décrochage scolaire. Entre absentéisme lourd, sortie prématurée du système scolaire ou absence de diplôme 
et de qualification, la notion de « décrocheur » fait débat entre spécialistes et varie selon les critères retenus par les institutions et les organismes confrontés à cette question. 
Les raisons de ce phénomène sont complexes et souvent multidimensionnelles (scolaires, personnelles, familiales, socio-économiques, culturelles, …). Toutefois, les difficultés 
scolaires précoces et le sentiment d’erreurs d’orientation scolaire (vécue comme subie ou ratée) restent souvent très prégnantes. À noter que les jeunes hommes sortent plus 
souvent de leur parcours scolaire non diplômés que les femmes.

En quarante ans, la proportion de jeunes sortants précoces du système scolaire a été divisée par cinq. L’évolution est importante, même s’il reste encore de nombreux jeunes qui 
quittent le système scolaire chaque année avec un bagage faible.
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Évolution des jeunes de 18 à 24 ans non scolarisés et sans diplôme (2012-2017)
Quartiers de Strasbourg
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Évolution des jeunes de 18 à 24 ans non scolarisés et sans diplôme (2012-2017)
Quartiers et IRIS* des communes de plus de 10 000 habitants
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Les jeunes actifs sont les premiers concernés par les contrats précaires

En 2017, près de 18 000 jeunes de 15 à 24 ans sont des actifs occupés dans 
l’Eurométropole (données disponibles uniquement pour les 13 communes « 
irisées » de l’agglomération). Parmi eux, 36% occupent un emploi précaire (hors 
apprentissage), soit environ 6 500 jeunes. Ce ratio est légèrement supérieur à la 
moyenne départementale.

Le sexe n’est plus un clivage central en matière de précarité. Les jeunes femmes sont 
ainsi un peu plus souvent en CDI que les jeunes hommes (43,5% pour les femmes 
de 18-24 ans contre 42,9% pour les jeunes hommes). Il est toutefois à noter que les 
jeunes femmes occupent deux fois plus souvent des emplois à temps partiel que les 
jeunes hommes. 

Dans les communes pour lesquelles l’information est disponible, la part de jeunes 
actifs occupés de 15 à 24 ans en emploi précaire varie de 21% à Souffelweyersheim 
à 45% à Illkirch-Graffenstaden.

Jeunes actifs occupés de 15 à 24 ans en emploi précaire en 2017
Communes «Irisées»

Au sens du recensement, la population active ayant un emploi (ou les actifs ayant un emploi) comprend les personnes qui déclarent être dans une des situations suivantes 
: exercer une profession (salariée ou non), même à temps partiel ; aider un membre de leur famille dans son travail (même sans rémunération) ; être apprenti, stagiaire 

rémunéré ; être chômeur tout en exerçant une activité réduite ; être étudiant ou retraité mais occupant un emploi. Cette définition permet d’appréhender les situations mixtes ou 
intermédiaires au regard de l’activité, l’emploi ou le chômage. 

Le taux d’emploi précaire correspond à la part d’emplois en intérim, en contrat à durée déterminée (CDD), en contrats aidés, en stage rémunérés. L’apprentissage est un contrat précaire, 
mais assorti d’une formation, ce qui le distingue du CDD et de l’intérim. Dans cet indicateur, l’apprentissage n’est ainsi pas pris en compte. 

Les jeunes sont les premiers touchés par la précarité de l’emploi. «Au niveau national, les 15-29 ans forment à eux seuls la moitié des précaires. La précarité est devenue la règle en 
matière d’insertion des jeunes peu ou pas diplômés. Hormis les plus diplômés, pour la grande majorité des jeunes, l’insertion durable dans l’emploi ne se fait qu’après plusieurs années 
de stages et de contrats courts. Le critère central reste le diplôme. Jeunes ou moins jeunes, la précarité marque avant tout les milieux populaires. La  précarisation du travail n’est pas 
généralisée : un marché du travail à deux vitesses s’est développé avec une grande majorité de stables d’un côté, et une minorité d’instables de l’autre. Les premiers mesurent mal les 
conséquences de la « flexibilité du travail » dans la vie des seconds. Qu’il s’agisse de logement, d’activités de loisirs ou de vacances, de capacité à former un couple et avoir des enfants 
par exemple, la vie des instables est très éloignée de celle des stables. Cette insécurité nourrit de fortes tensions sociales. » (source : Centre d’observation de la société).



48 ATLAS JEUNESSE -  EUROMETROPOLE DE STRASBOURG -  2021

EMPLOI

PRÉCARITÉ DE L’EMPLOI

Jeunes actifs occupés de 15 à 24 ans en emploi précaire
Quartiers de Strasbourg
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Jeunes actifs occupés de 15 à 24 ans en emploi précaire
Quartiers et IRIS* des communes de plus de 10 000 habitants
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Des jeunes ni en emploi, ni en formation potentiellement en difficultés d’insertion

Les jeunes ni en emploi, ni en formation représentent environ 13% des jeunes de 18-
24 ans de l’Eurométropole (données disponibles uniquement pour les 13 communes 
« irisées » de l’agglomération), soit près de 7 600 jeunes. Pour comparaison, ils 
représentent 15% de la population de 18-24 ans du Bas-Rhin. 46% des jeunes 
concernés du département résident au sein de l’Eurométropole. 

Entre 2012 et 2017, la part de jeunes de 18 à 24 ans ni en emploi, ni en formation a 
diminué d’un point.

Dans les communes, la part des jeunes ni en emploi, ni en formation, varie de 11% 
pour Illkirch-Graffenstaden (305 jeunes) à 23% pour Schiltigheim (670 jeunes). 

A l’échelle infracommunale, plus d’un tiers des jeunes de 18-24 ans sont dans cette 
situation dans les quartiers Neuhof-Cités (43%), Elsau (36%) et Cité de l’Ill (34%) à 
Strasbourg, et Guirbaden (34%) à Bischheim.

Jeunes de 18 à 24 ans non scolarisés et sans emploi (NEET) en 2017
Communes «Irisées»

Les jeunes ni en emploi, ni en formation sont communément dénommés NEET (« neither in employment nor in education or training »). En 2019, en France, environ 1,5 
million de jeunes âgés de 15 à 29 ans sont concernés, soit 13% de la population de cette tranche d’âge. 

S’ils partagent le fait de ne pas être en emploi, leur position sur le marché du travail peut être variée : parmi eux, 47 % sont au chômage (au sens du BIT), 20 % sont inactifs et 
souhaitent travailler mais ne remplissent pas les critères de disponibilité ou de recherche d’emploi pour être considérés comme chômeurs et appartiennent donc au halo autour 
du chômage et 33% sont inactifs et déclarent ne pas souhaiter travailler, pour des raisons diverses (problèmes de santé, etc.). (source : Insee FOCUS n°229, 2021).

Ne pas être en emploi ou en formation peut devenir problématique lorsque ces situations sont amenées à perdurer dans le temps. Pour les jeunes femmes les moins qualifiées 
et de surcroît pour celles également jeunes mères, le risque de subir plutôt que de choisir une « vie au foyer » est plus important.



52 ATLAS JEUNESSE -  EUROMETROPOLE DE STRASBOURG -  2021

EMPLOI

JEUNES NI EN EMPLOI, NI EN FORMATION

Jeunes de 18 à 24 ans non scolarisés et sans emploi (NEET)
Quartiers de Strasbourg
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Jeunes de 18 à 24 ans non scolarisés et sans emploi (NEET)
Quartiers et IRIS* des communes de plus de 10 000 habitants
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DÉQUALIFICATION PROFESSIONNELLE

Une déqualification plus importante pour les jeunes des quartiers 
prioritaires de la politique de la ville

En 2017, dans l’ensemble de l’Eurométropole, 28% des jeunes immigrés 
de 25-29 ans avec un haut niveau de formation (au moins un bac + 2) 
sont en situation de déqualification professionnelle, contre 13% pour 
les jeunes non immigrés. 

Dans les quartiers prioritaires de la politique de la ville (QPV), le taux 
de déqualification est de 36% pour les immigrés contre 18% pour les 
non immigrés.

Dans les deux cas (immigrés ou non immigrés), les taux de 
déqualification sont beaucoup plus importants dans les QPV.

  La déqualification professionnelle est mesurée par la part des actifs avec un diplôme de l’enseignement supérieur (minimum bac+2) étant soit au chômage, 
  soit  occupant un emploi d’ouvrier. L’impact de cet indicateur est important car il permet d’approcher la question de la discrimination en introduisant la variable                  
  « immigré ». Selon la définition adoptée par le Haut Conseil à l’Intégration, un immigré est une personne née étrangère à l’étranger et résidant en France. Les 
personnes nées françaises à l’étranger et vivant en France ne sont donc pas comptabilisées. À l’inverse, certains immigrés ont pu devenir français, les autres restant étrangers. 
La qualité d’immigré est permanente : un individu continue à appartenir à la population immigrée même s’il devient français par acquisition. C’est le pays de naissance, et non la 
nationalité à la naissance, qui définit l’origine géographique d’un immigré.

Cet indicateur traduit aussi une des entrées concernant «l’effet quartier» (à situation sociale équivalente, la solution est plus complexe dans les quartiers de la politique de la ville 
qu’à l’extérieur). Ainsi, une personne ayant obtenu un diplôme et ne trouvant pas d’emploi à hauteur de ce diplôme aura un impact fort sur le regard que les plus jeunes pourront 
porter sur la réussite scolaire. Ce risque est amplifié par les effets des mobilités des jeunes diplômés ayant obtenu un bon emploi s’ils quittent le territoire. 

Certaines limites sont toutefois à prendre dans l’analyse. Ainsi, les diplômes obtenus à l’étranger et notamment dans les pays situés à l’extérieur de l’UE ne sont pas toujours 
reconnus en France. Par conséquent, une personne peut être diplômée dans son pays sans qu’il n’y ait reconnaissance en France. Par ailleurs, les personnes ayant un bon niveau 
de formation peuvent sans doute trouver un emploi et quitter alors les quartiers de la politique de la ville. Ne reste alors que ceux qui ne parviennent pas à valoriser leurs diplômes 
(là encore cela peut expliquer une part non négligeable des écarts). Par ailleurs, les diplômes ne sont sans doute pas toujours les mêmes selon les territoires.

Indicateur de déclassement professionnel des diplômés de l’enseignement supérieur ou plus selon la 
géographie prioritaire et le statut d’immigré en 2012 et 2017
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NIVEAU DE VIE - PAUVRETÉ

PRÉCARITÉ DES JEUNES MENAGES

Revenu disponible médian mensuel par unité de consommation selon l’âge du référent 
fiscal en 2017 (en €)

Unité de Consommation (UC) : est un système de 
pondération attribuant un coefficient à chaque membre 
du ménage : « 1 UC pour le premier adulte du ménage, 

puis 0,5 UC pour les autres personnes de 14 ans ou plus et 0,3 

UC pour les enfant de moins de 14 ans » INSEE. L’ Unité de 
Consommation, est ainsi utilisée pour comparer les niveaux de 
vie des ménages de taille ou de composition différente.

Référent fiscal : « membre du ménage identifié comme payeur 

de la taxe d’habitation » INSEE.

Revenu disponible : « comprend les revenus déclarés à 

l’administration fiscale (revenus d’activité, retraites et pensions, 

indemnités chômage et certains revenus du patrimoine), les 

revenus financiers non déclarés et imputés, les prestations 

sociales et la prime pour l’emploi, nets des impôts directs (impôt 

sur le revenu, taxe d’habitation, contribution sociale généralisée 

(CSG), contribution à la réduction de la dette sociale (CRDS), et 

prélèvements sociaux sur les revenus du patrimoine) » INSEE.

Médiane : une fois la distribution des revenus ordonnée, la valeur 
de la médiane partage cette dernière en deux parties égales. Le 
revenu médian est tel que 50% des UC gagnent moins que la 
valeur de la médiane et de manière équivalente, 50% des UC 
perçoivent des revenus supérieur au revenu médian.

Quartile : la distribution des revenus est divisée en quatre partie 
égales. Ainsi, le 1er quartile est le revenu en-dessous duquel se 
situent 25% des revenus et le 3ème quartile revenus au-dessous 
duquel se situent 25% des revenus.
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Pauvreté des ménages dont le référent fiscal a moins de 30 ans en 2017

Les jeunes ménages plus fréquemment touchés par la pauvreté

Le niveau de vie varie selon l’âge de la personne de référence du 
ménage (PRM). La moitié de la population de l’Eurométropole 
vivant au sein des ménages fiscaux les plus jeunes (PRM inférieur à 
30 ans) dispose d’un revenu disponible mensuel inférieur à 1454€ 
en 2017. Les jeunes ménages ont ainsi les niveaux de vie les moins 
élevés. Leur revenu mensuel moyen par personne est de 35% 
inférieur à la tranche d’âge la plus aisée (celle des 60-74 ans). 

En 2017, le taux de pauvreté de la population vivant au sein d’un 
ménage dont la personne de référence du ménage a moins de 30 
ans est de 28% dans l’Eurométropole de Strasbourg, soit 8 points 
de plus que le taux de pauvreté global.

Dans les communes pour lesquelles l’information est disponible, le 
taux de pauvreté des ménages dont le référent fiscal à moins de 30 
varie de 22% pour Lingolsheim à 32% pour Strasbourg.

Un individu est considéré comme pauvre lorsqu’il vit dans un ménage dont le niveau de vie est inférieur au seuil de pauvreté. En France, le seuil est le plus 
souvent fixé à 60% du niveau de vie médian. En 2017, ce seuil s’établit par 1 041€ par mois pour une personne seule (après prestations sociales et après impôt).

En France, plus de la moitié des personnes pauvres a moins de 30 ans. La pauvreté touche en premier lieu les enfants, les adolescents et les jeunes adultes de 18-29 ans. La 
catégorie des jeunes adultes de 18-29 ans a été celle pour laquelle la progression de la pauvreté a été la plus forte ces dernières années : leur taux de pauvreté a augmenté 
de 50% en 15 ans.  Il s’agit de jeunes adultes, souvent peu diplômés, qui peinent à s’insérer sur le marché du travail et qui sont contraints de vivre avec de très bas revenus 
(indemnités de stage, bas salaires, soutien parental, etc, …). Les étudiants sont par ailleurs de plus en plus frappés par la pauvreté. Les 18-25 ans n’ont pas le droit, sauf rares 
exceptions, aux minima sociaux.
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JEUNES VIVANT DANS UN MÉNAGE À BAS REVENUS

CAF 2017
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La pauvreté frappe aussi durement les enfants dont les parents ont de faibles niveaux de 
vie

En 2017, 43% des jeunes de 12-18 ans couverts par la CAF vivent au sein d’un ménage 
à bas revenus dans l’Eurométropole, soit près de 13 400 jeunes. Ce ratio est près de 20 
points supérieur à la moyenne bas-rhinoise.

Dans les communes, la part de jeunes de 12-18 ans vivant dans un ménage à bas revenus 
varie de 0% à Eckwersheim à plus de 50% à Schiltigheim (56%), Bischheim (52%) et 
Strasbourg (51%).

A l’échelle des quartiers strasbourgeois (l’information n’est à ce jour pas disponible au niveau 
infracommunal pour les autres communes), cette part est particulièrement importante à 
Neuhof-Cités (80%), Port du Rhin (80%), Elsau (71%), Hautepierre (72%) et Musau (72%).

Jeunes de 12 à 18 ans vivant dans un ménage à bas revenus en 2017
Communes de l’Eurometropole

Comme le seuil de pauvreté, le seuil de bas revenus est estimé par l’Insee 
mais ces deux concepts présentent des différences dans leur construction 

(différences de champ, de prise en compte de la fiscalité, d’échelle d’équivalence). Le 
seuil de bas revenus à 60% est calculé avant impôt. En outre, on ajoute par rapport au 
calcul de pauvreté monétaire un coefficient de 0,2 pour les familles monoparentales 
(cf calcul Unité de Consommation page précédente). En revanche les deux seuils sont 
très proches : 1 061€ par mois par UC pour le seuil de bas revenus, 1 041€ pour le 
seuil de pauvreté.

Concernant les enfants dont les parents ont des faibles niveaux de vie, ces mineurs 
ne sont pas pauvres eux-mêmes mais sont des enfants de pauvres : ils vivent au sein 
de familles aux faibles revenus, soit du fait de la situation économique, soit suite à une 
séparation, parfois des deux. Ces enfants sont loin d’accéder aux normes de la société 
de consommation française. Les plus touchés sont ceux dont les parents ont des 
charges de logement élevées.
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NIVEAU DE VIE - PAUVRETÉ

JEUNES VIVANT DANS UN MÉNAGE À BAS REVENUS

Jeunes de 12 à 18 ans vivant dans un ménage à bas revenus
Quartiers de Strasbourg
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